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t. —Pau attention à H marche en I te à vivre serait rempli pardestêves 
tea de l’aacatier... Prends garde) plus pars et perdes actionsmdl- 

Ka Hère atmrocteit de le ted... Jsssèsteq»|lcsm.
rantaine quand elle an mit sel “ eecore ****** *°” Utouchoir. j Jésus qui a fait triompher sa 

ë. Bile avait eu denSsa ieu-l. J® P1**®*ceex4d reçoivent avecImère auprès de lui, dans son diets 
„’..t-*, ..1-1 tepatissmt, —— M» sonrire attau- royaume bénira le prière d'un fils 

fraîcheur et d’éelat - maie laLtlldri' "* "commendations puérils. |et d'un chrétien.

•* «tas ma mère s'ooenpait Mais il ”*

1 de mo. non seulement comme d'uni d'esprit, à moi, pauvre pécheur, 
enfant, maie d’un se fast malade, que j’ai en le pressentiment du ра- 

Ün User les médecins m'envoyé- radis jadis, lorsque j'étais enfant 
Nnt dans le Midi, mais je trouvai I plein d'innocence et que je m'en- 

Si changée après J donnais
loin d'elle, J 6 ma sainte mère I

François COPPBB.

ATTENTION
LA BANQUE PROVINCIALEGrandi* surprise le 7 décembre 

ft M. Abbis qui doit donner son 
de 85% à 85% de réduction, 
marchandise partira très vite, 

hez vous de venir le plus tôt

DU CANADA
Siege social : MONTREAL

Capital Paye et Surplus $4.1M.M.M 
Actif total, au delà de $39.000.001.10

106 succursale* dans les provinces de 
Québec, Ontario, Nouveau-Brunswick et 

ГПе du Prince-Edouard.

A LOUER
5 chambres meublées 

tans pension, sor la rue Bnrpee. 
S’adresser à ERNEST HEPPELL, 
57-1 m. p. Edmundston, N. B

avec on

ble à mm. humble
douceur à se rappeler ainsi 7 je ne

* Jgpssz S'este,- r£rÆzr2£
capitalisés ou payés tous les six mois, le 30 juin et le 31 décem­
bre de chaque année.

Зо—En vertu de règlements particuliers 
banque, les argents confiés à son département d’épar- 
gtie sont contrôlés par un comité de censeurs. Ces mes­
sieurs examinent mensuellement les placements faits, 
en rapport avec ces dépôts, assurant ainsi aux dépo­
sants la plus grande protection possible.

80—Pour la commodité de tous, des dépôts de toutes sommes, 
depute (Si.00) un dollar sont acceptés au département d'épargne!

Deuxou plusieurs personnes peuvent aussi ouvrir 
un compte conjointement.

sais. Pourtant selon moi, ceux-* 
sont privilégiés dont les premiers 
regards virent pencher sur leurter- 
ceau, un front marqué pur lu fati­
gue de vivre et à qui leur mère 

vieille mite. 
Le souvenir qu'ils gardent d'elle est 
si non, pies cher du 
cré, et ce que la vieillesse s de s*, 
nérsble t’y ajoute I ce qea la ma 
terni té s d'auguste.

Ce méchant bouquin dont se Ser­
vit ma mère pour m'roeeiguer l'art 
si difficile de le lecture, ce livre 
quille-même 
temps qu'elle 
doue songer qu'elle e été 
Sllrmaâ je ne paie m'imaginer 
jeux et me travaux d’enfant, pas 
ptel que me item de jeune

joies d'épouse bien-limés. 
Je ne veux voir eu elle que ma ma- 

vieille maman.
Il me semble que je aunqnarais 

au" quatrième commandements du 
Décalogue : “Tes plies et mères 

”, et qu'au pende te*-

S AVISma pauvre deux bru I ton cou, à cette
A partir de samedi le 4 décembre 

jl ferai une grande vente à réduc­
tion. de chapeaux. Les dames et de- 

lies sont invitée à venir me 
nne visite, et en même temps 

frire votre choix pour un chapeau. 
A vous garantis satisfaction.

*Dane le magasin de M. Théophi- 
I Michaud, près du Transcontinen- 

I, sur la rue St François
Madame ALBERT, 

Edmundston, N. B.

que l'année suivante étant eacore 
eouâteut, je restai quand même I 
Parie, et J y vécu eu prisonnier 
pendent le msevsiee saison. Ma 

]|mère déjà bien caduque, bien affai- 
* Mie,* quitte pu, peur ainsi dire 

ms ctembte.

plus se- noise
fi^ireiA LOUER

Un magasin, situé sur la rue De- 
Qu’au me permette de transcrire! moor, salace du Transcontinental, 

id un très vieux dirais. Jé ж relis | le magasin est chauffé. S'adresser à

E

I 5 Nous sollicitons respectueusement votre en­
couragement et votre patronage 

Succursale à Edmundston :

van, suis ceux-ci res­
tent peur toujours grevés dans mal 46-1 m. p. 
mémoire. De me rappelant d* heu-l

OLIVIER GUERRETTE,
Edmundston, N. B.

possédait d|ja 
était éeoliére me 3

: rpetite|resde parfait M* Mrs dans cette

____  . . . . pille DEMANDÉE
J'écrie prte de la lampe. Il fait ________

b0°- ^«jffvbte, dans l’ouvrage de
„ . ’ *; ménagé Bons gages et une maisonTtamniiUe Іeonto,teblc- Appliquez! MdeDOU-

^U, m£m,M aM8 8”^ ,

File * songe sans doute au mal ' mundston, N. Ж
qui m'éxila 

Leiu d'eHe l’autre hiver, maie

F. H. Bonrgoin, gérant local.і

AVIS
ou Toute petite,

tie désire annoncer au public que 
«viens d'ouvrir nne cour à bois de 
mmffage près de la gare du Témis- 
rijiata. Je pourrai remplir toutes 

des reçues, soit par télé 
one ou par lettre. S'adresser à 
M. ClAVETTE, Edmundston,N.B. 
Sm-p.

E. <

VENDRE TéL 14-81
биїгіеЇееЩтїДемїо^

quand R
Bt "puis, es souvenant qu'eu oc-Iff®, voitures d'été et d'hiver, robes 

tobrpla nuit de condoles et harnais, etc, etc.
Peut fraîchir, vivement et sans S'adresser à A. R THIBAULT 

faire de bruit |41-j. a o 
Elle met une bûche eu foyer 

plein de flammes 
Ma mère, sois bénie entre toutes 

te femmes !
Tout à l'heure je murmurais ces 

vers en feuilletant le livre 09 eut 
mère m'a montré
cherchent et eu y baisant la trace 
de ses doigta. Cependant, que d'an- 
goisees, que de cbangrine je lui ai 
causée, à l'admirable femme 1 Non 

*| qu’elle ait jamais pu douter une 
seule minute de mon respect et de 
mou amour, grand Dieu I Mai» ou 
est jeune, on se me dans U vie, 
poussée par l’âpre veut du désir, 
et l’on oublie qu'il y » près du 
foyer de famille abandonné trop 
souvent, u* vieille maman I — oh! 
pleine d’indulgence inirai I — mois 
qui s’alarme des dangers qu i] 
court, qui souffre de le voir perdre

Js’évanouit ai je am 
«I seul instant basa de sa fonction I 

les premiers che-1

U* jument de route et d'onvra- Nous avons à vendre à nos bu­
reaux “L'Histoire duMadawaska’1 
par l'abbé Thomas Albert. C’est 
un livre très intéressant qui devrait 
être dans toutes les familles. Prix 
ffa.jo.

1
veux gris et les quelques ridas
qu’elle avait déjà quand j’étais tout 
petit. Edmundston, N. B,

Il faudrait une plume exquise et 
légère que je n'ai pat, il faudrait 
choisir dm

і-
le pour exprimer ce 

sentiment pieux et jaloux; ce еста- 
pule délicat, cette nuance d’âme. 
Jen*en puis donner une idée qu'en 
rappelant le mystèeedela fai chré­
tienne, si touchant et* profond, 
qui entoure 1a mère de Jésus d’n* 
pureté idéale. Oui, pour celui dont 
le coeur est vraiment filial, réméré 
est use immaculée !

D'ailleurs, n'eet-il pu tout natu­
rel qw je l'évoque seulement sou 
le» traits d'ous mère, celle pour qui 
je m fu jamai* qu'un enfoui 7 

Quand elle mourut, elle avait

I

Pourquoi vous devez 
assurer votre Vie

lettres, en y

SEbwe’s1. PARCE QUE c’est an devoir que vous vous devez à 
même et à ceux qui dépendent de vous.

2. PARCE QUE du moment que votre vie est assurée, si von- Ж
mourrez, votre succession est augmentée du mourant de vo- w 
tre police. W

3. PARCE QUE la mort est certaine—QUAND est incertain, ф 
Aujourd'hui vous pouvez paster l’examen médical—DE­

MAIN il sera trop tard.
4- PARCE QUE votre police est ou montant comptant en ar­

gent que vos créditeurs ne peuvent saisir—si vous en avez à 
votre mort—une somme qu’un désastre financier ne peut pas 
ôter à votre famille.

Quand devez-vous vous assurer.

VOUS- %

m
soixante et onze eue, j'en avril /
trente-trois. J'étais donc un homme 
ayant vécu, travaillé, joui, souffert, 
tnveaaé vingt fois la flamme des 

resté fidèle,
au» doute, à an devoirs orinci-,
g grgg- .-pS»-»

Certs*,** mère le savait Elle

. . ***** Pri,|de la vie de songer pu'on n’a rien
• “fv ” ** l«*i » evert con- j d’essentiel I se reprocher, et pour- 

de* mes heures de détresse. I mnt qu'on a fuit text pleurer sa
Mais si. femme de vMltewtetogea- Uère
qe M dajymnrt haut et eût, elle j Voile plu de vingt ans que la 

l*rtait comme à en homme arieum est morte! et j'avais tout de 
q*ad je lui demandai» un conseil même le coeur d’un fils, car ce jour 

P°ar <!ll« — «doraMe L quelque chose de déUcieux s'est

- як кгаґ-йг.1” *• -
«ufehmuMi. J Jamais je u’si si souvent évoqué

1 O» je défaillais | dant cette maladie et cette pen

Yt

* candeur et * pureté—et qui
1. AUJOURD'HUI alors que vous ares la vie et la «enté ; demain voua _ 

n’aurez peut-être ni l'un ni l'antre ; les délais août toujours dangereux. W 
UJOURD’HUI nne police vous coûtera moine qne plus tard. Soyez 3c 

aagee et aaanrez votre vie comme mesure de prévoyance pour vue vieux |S 
jouis.

3. AUJOURD'HUI car dan» un tempe dedépreaaios financière pluaieura 
ont trouvé que lean polices étaient le aeml endroit oè ils pouvaient 
pronter ponr rencontrer des beaoina pressants.

4. AUJOURD'HUI est le temps d'agir ; ai voua ne frite» paa d'économies, 
quand allez-voua commencer ? Rappelez-vous que remettre un devoir 
préaent peut être fatal à vos meilleurs intérêts.

Ой vous assurer f

1. ж

youH Kke it
Oet est that aid etek, 

tebisor other pises of fer- 
nitare you teve dieoerisd M folk
j*t Mu h «¥De* le Corn 

PARCE 
grands succès.

PARCE QUE cette compagnie n’e pus de supérieure dans 
le montant des dividendes qu'elle prie à ses assurée.

ARCB QUE cette compagnie n’e pas d'actionnaires qui 
man rest une partie de ses revenus.

PARCE QUE ses réclamations w cas de mort sont payés

pegnie MUTUAL LIFE OF CANADA.
QUE cette compagnie a toujours remporté les plus TeuT I» rieit in a jiffy with Lowe 

Vemdeol and 
mate M worthy of 
room in year 

Vended is »

It

і
*-

’у .
Чla

Menthegoes ов with a 
Marie to revive fiititol 
that h* lost Me—

«à dee 1 PARCE QUE c'est une compsffuie canadien* qui ne frit 
pu d’aflrins dam aucun pays étranger • qui frit un chdx jndi- 
deux de ms risques, et qui est reconnu pour am méthodes saints

P V. ■ ____
T-/:..!, j.

.. Ф

vkrconvalescence qui m ont impité de 
«•III grave. Béditatkme. C’ert m bri- 

ktent eut w joue mesjbutiant, après rant d'années,
atfsrcdssafjsaes
c'était encore dans le de s’éleva vers Dieu. C’est de* 
dre de U vie, c'était Veepérance rie revoir ma mère que

\7
HfâcEQU'BLLB .

deux aexae out tea mêmes avantages ; justice égale pour tou. 
PARCE QU'ELLE * frit p* rie restriction relativement

*‘'13»QÜ.1SïïTJSSS'
nadienne» seulement et que depuis 4» a* aile n’a 
seule piastre das placemans qu’elle a faits.

Prié ces raisons et bien d'autres encore, assurez-vous dans 
la Compagnie MUTUAL LIFE OF CANADA.
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LE MADAWASKAif
M/?7£SRecettes cuire dans du vin blanc, avec du 

beurre, de l’eau, sel, poivre, oignon, 
persil, ciboules ; quand il est cuit et 
et bien égoutté, servez-le, pour plat 
de rot, sur une serviette garnie de 
persil vert Si on le sert comme en­
trée, on le fait mariner une demi- 
heure avec un peu d’huile, sel, poi­
vre ; on le met sur le gril et on Гаг 
rose de temps en temps avec l'huile 
qui reste dans le plat ; quand il est 
cuit, servez le avec une sauce un

servent le plus souvent à faire des 
salades et à mettre dans les sauces. 

ANCHOIS FRITS 
Après les avoir dessalés, on les 

trempe dans une pâte qui ne soit 
pas trop liquide faite avec de la fa 
rine j quand ils sont frite et qu’ils 
ont pris une belle couleur, servez- 
les pour entremets.

Un médecin et un juge discu­
taient sur la gravité et l’importance 
de leurs fonctions.

—Ce qu’il y a de terrible, pour 
les pauvres diables, accusés devant 
vous, disait le médecin, c’est que 
les erreurs des juges se balancent 
à six pieds en l’air,

—Ne soyez pas trop fier, riposta 
le juge, parce que les erreurs des 
médecins se cachent à six pieds 
sous terre....

i

ASSURANCES et 
TYPEWRITERS Sirop Dr. 0LTV1E

— Chirurg 
à l’ancien burei 

chez M. Joe 
4 . l’hôt
Edmundston,

. MERLANS FRITS 
Les merlans s’accommodent le 

plus ordinairement sur le gril ou 
frits à la poêle.

Videz et ratissez-les, essuyez-les 
avec un lingo ; laissez-leur les foies 
faites S à légères incisions de cha­
que côté ; farinez-les et faites frire 
à feu vif, servez avec persil vert 
alentour.

Yde Goudron et 
d’Huile de foie de Horue de

MathieuSUN LIPB DU CANADA.
La plue grande compagnie d’assu­

rance sur la vie du Canada, sans ex­
ception.
TRAVELLERS DU HARTFORD.

La plus grande compagnie d’assu­
rance contre les maladies et accidents 
du monde entier, sans exception.
HARTFORD D* HARTFORD.

Cette compagnie d’assurance contre 
le feu a noans d’existence, et est une 
des meilleures des Etats-Unis. 

TYPEWRITERS
REMINGTON et SMITH PREMIER 

Je suis agent pour le comté de Ma- 
dawaska, pour ces machines à écrire 
qui sont reconnues les meilleures. 
Vendues à terme de $10.00 par mois.

Venez me voir à mon bureau au Pa­
lais de Justice, de io heures à midi, et 
de a à 4 heures de l’après-midi, ou 
téléphonez-moi 30-21 ou N0. 3, et je 
me ferai un plaisir d’aller vous voir ët 
vous donner les explications nécessai-

Dr. E
Chirurg 

Gradué d 
Bureau dam le :

Toutes sorte* 
promptement e

і I

CASSE LA TOUX У
un peu relevée.MERLANS GRILLES 

Videz, nettoyez et incisez les corn 
me il esâdit ci dessus ; lavtz et sé- 
chez-les bien dans un linge, ensuite 
frottez-les d’un peu de vinaigre ; 
passez à la farine ; frottez le gril 
avec du beurre, et laissez le bien 
chauffer avant d’y poser vos pois­
sons, autrement ils s’y attache­
raient ; retournez deux ou trois fois 
pendant la cuisson ; quand ils sont 
cuits, servcz-les dans une sauce 
blanche aux câpres.

DES EPERLANS 
On ne les vide point, mais on les 

lave bien, et on les essuie entre 
deux linges ; après quoi on les fa­
rine, et on les fait frire à grand 
feu.

■-ÏS
DES ANCHOIS Gros flacons,—En tente partout.

. SHERBROOKE P. Q. Edmundston,
Les anchois sont de petits pois 

sons de mer. ahienés à Paris dans 
des barils et confits au sel. Après 
les avoir bien lavés, on les ouvre 
en deux pour en ôter l’arrête. Ils

■ CIE. J. L MATHIEU, Prop,
E Fabricant aussi les Poadree Nervines de MeStdea, Is

temMe contre les maux Je tête, la Névralgie et les Rbumês Fiévreux. Fr» L. H El
Chirurg 

Graded de lift] 
Bureau voisin < 

Edmundstoi

Casier estai "S
MAX. Dfl л

Avocat, I 
Edmundston,
Casier Postal ”~
A M. SOU

Médecin
Edmundston,

fin
J.-B. MICHAUD, 

Magistrat de Police, 
Edmundston,N.B.

Vli CANAD
MICHEL t

Anderson Sid
î Л

¥№ S. LAPORTE
j PHOTOGRAPHE

Seul agent pour le Madawaska 

CANADIAN KODAK Co.

X ALFREDfNew York Life 
Insurance Co.

HARENGS FRAIS A LA 
. BOURGEOISE

Ecaillez, lavez et essuyez vos ha­
rengs ; faites-les cuire sur le gril ; 
leur cuisson achevée, servez avec la 
sauce suivante :

Mettez dans une casserole un 
morceau de beurre, un peu de fari­
ne, un filet de vinaigre oti du jus 
de citron, une cuillerée de moutar­
de, sel, poivre et un peu d’eau ; fai­
tes lier la sauce sur le feu et mas- 
quez-en vos harengs.

SARDINES A LA BOUR­
GEOISE

Elles s’apprêtent de la même ma­
nière qu’à l’article précédent.

DU BAR
Après l’avoir vidé, lavé, faites le

Ingér
72 Notre-Dame 

Montréal.

Café 1
(FONDÉE EN 1845)

Dans les Douze Mois de 1919 la New 
York L,ife a Payé :
Réclamations Mortuaires sur la vie de 
plusde 13,000 Assurés, au 00
dessus de.............................uO
Polices Echues et autres bénéfices en 
argent à des Assurés vi- 00
vants, au-dessus de......... A U
DIVIDENDES : Cette Compagnie a 
payé à ses assurés, au-des-Q 1 Millions
sus de.................................. u 1 Piastres
PRETS à ses assurés, sur la seule ga­
rantie de leur police, au-ОП
dessus de............................ L\J

Assurance en force à la fin de 1919 
$3,127,800,000.

Montant de l’Actif au-delà de UN 
BILLION de PIASTRES.

Demandez notre Prospectus ! Les 
polices de la New York Life sont libé­
rales et contiennent tous les avantages 
que vous pouvez désirer en fait d’as- 
eurance sur votre vie.

CHARLES N. BEGIN
AGENT —

EDMUNDSTON,
Résidence : Grand Central Hotel 
Bureau : Chevaliers de Colomb

Bloc David (зете Etage)

Dans le août 
tisse de Ma*î« 
François.

CUISINE : 
REPAS ATC

Millions
Piastres

Millions
Piastres Tom 1

1

In basement
Property, St-F: 
FIRST CLAS! 

MEALSA
Millions
Piastres

Cultivateurs lisez-
“ LE MADAWASKAі AllLES PILULES ROUGES Wc

BEt troubles du retour de l’âgeN. B.
M

J’ai une famille de huit 
feinte et j’ai travaillé excessi­
vement Mes force» se sont 
épuisées; je suis devenue -1 
nerveuse et incapable de va­
quer à mes occupations. On 
me conseilla d’essayer les Pi­
lules Rouges, ce que je fis 
avec d’autant moins d’hésita­
tion que les remèdes de mon 
médecin ne me faisaient rien.
Je fus guérie et les forces me 
sont revenues plus grandes 
qu’auparavant Je pus en­
suite voir seuls à toute 
besogne: cuisine,lavage^ou- 
ture, etc. C’est dire combien 
je suis devenue robust* et 
courageuse.— Madame Da- 
roase Massey. 114, Railroad. 
North Side. Cohoes, NvY. -

J’avais en quinze enfants ; 
j’avais beaucoup travaillé 
pour les élever et je m’étais 
épuisée. Depuis quelques 
jnms je ne pouvais presque 
plue voir à ma besççne de 
chaque jour. Je souffrais 
maux de tête, de douleurs de 
dos et de reins. Ceet daw

fêtais déjà affaiblie par un 
travail excessif lorsque je par­
vins au retour de l’âge. Tou­
tes sortes de malaises survin­
rent à cette époque tels que 
maux .de reins, étourdisse­
ments qui me faisaient crain­
dre la paralysie, bouffées de 
chaleur, etc. J’ai eu recours 
aux Pilules Rouges et j’ai dû 
en prendre longtemps tant 
mon épuisement était grand, 
mais elles ont agi si efficace­
ment que santé et forces me 
sont revenues. Mme Amé- 
dée Vallée, Alfred, Ont

Depuis plusieurs années je 
travaillais dans les manufac­
tures aux Etats-Unis et le soir 
j’avais à m’occuper de l’entre­
tien de ma maison. -. Je n’a­
vais donc jamais de repos, 
aussi les forces m’abandon­
nèrent L’âge critique s’ap­
prochait ; j’avais des étour­
dissements, des sensations de 
chaleur, dea malaises indéfi­
nissables, Plusieurs de mes 

de travail pre­
naient des Pilules Rongea 
qu’elles me recommandaient 
let je suivie leur* conseils. 
J’en avais à peine pris quel­
ques bottes que je roe sentais 
plus forte, plus jeune. La 
santé m’est revenue 
bonne que jamais et c’est avec 
l’aide de ces Pilules que je me 
nyintipn» vigoureuse et puis 
soutenir à l'ouvrage. Mme 
A. Lafontaine, 17, rue Cartier, 
Tmia-Rmêtea, P. Q.

Depuis quelques années je 
souffrais de divers malaises 
dus à l’âge critique. Trois 
médecins m’avaient traitée 
mais sans résultat Une sœur 
me conseilla l’emploi des Pi­
lules Rouges et il m’a suffi de 
quelques bottes de ce bon 
remède pour guérir ma fai­
blesse, mes maux de reins, de 
jambes et me donner le cou­
rage dont f avais besoin. Je 
n’ai que des louanges A foire 
maintenant des Pilules Rou­
ges qui m’ont si bien rétablie 
et si jamais je suis malade, 
je ne prendrai pae d’autre 
remède.—Mme John Hébert, 
21, Lancaster, Cohoes, N. Y.

L’Union Mutuelle
T<

m %
Assurance de VINGT ans

Compagnie très 
populaire

I
A. P. LABBE

GERANT
ST-LEONARD, N. B. t AMEb

RECCHEMIN DE PER TEMISCODATA
Horaire à partir du 10 Mai 19» 

Express : Owners of Ed: 
nographs haï 
all the worlc 
produced by 
artiytaxm Am 
month, new і 
eluding the 
songs and dal 
berola owner 
lowing favori

Dép. Riv. du Loup, Qué. 8.00a. m. 
Ait. Bdmundstoo, je. 11.35 a. m. J’étais en plein âge critique 

et souffrais fréquemment de 
douleurs dans les jambes, les 
reins, laJéte, J’avais souvent 
des vertiges et mes forces 
avaient teUementdimmuéque^ 
l’ouvrage que f avais à foire 
me paraissait impossible. Les/ 
Pilules Rouges m’ont tonifiée 
et m’ont guérie de tout ce que 
j’avais à souffrir. Je me fais 
un devoir de recommander 
ce bon remède à toutes les 
iemmesqtri sont dans le même 
cas. Mme Joseph Lefebvre, 
VandreuiL P. Q.

1 J’avais des douleurs internes parfois intolérables, des 
brûlement** d’estomac et une digestion si difficile que la 
nourriture la plus légère m’incommodait J’avais été grasse 
et forte, mais fêtais devenue très maigre et d’une faiblesse à 
ne pouvoir me tenir debout fêtais pu lit presque conti­
nuellement et
pas pour longtemps à vivre. Des médetins me traitaient 
continuellement et ils m’avaient parlé d’opération. Ceci 
m’avait effrayée ; moi déjà bien nerveuse, je ne dormais pas 
-des nuits et je pleurais de découragement On m’apporta 
un jour des Pilules Rouges qu’une dame, qui devait aa gué­
rison A ce remède, m’engagea à prendre. Je puis, à mon 
tour, vanter ces bonnes pilules qui m’ont sauvée. J’en fais 
usage depuis un an et je ne stria phis la même. Je travaille 
dans ma maison, mange tout ce que je veux et digère bien. 
Toutes mes douleurs sont disparues et je dors maintenant 
mes nuits rondes. Mme Paul Pkhette, 113 rue Franklin, 
St-Sauveur, Québec.

Mixte:
Dép. Edmundston, Je. 12.50 p. m 

Ait. Connors N. B. 2.40 p. m deMixte:
Dép. Connors N. B. 8.00 a. mr 

Ait. Edmundston Jet. N. B: 9.50 a. m. 
Express :

Dép. Edmundston, N. B. 12.30 p. m.
Art. Riv. dn Loup 4.05 p. m. 

Heure du méridien de l’est 
Service quotidien excepté les dimanches.

Correspondance à Edmundston let 
avec le Pacifique Canadien et à Rivière 
du Loup avec tous les trains express des 
Chemins de Fer Nationaux.

Poor plus amples informations, pros­
pectus, etc. s’adresser à 
A. NADEAU, Agent général dn Fret et 
des Voyageurs.

compagnes
cet état que f arrivai à ffae 
critique. Pour m’éloigner des 
maux phis graves, je

croyaient que je n’en avais

t. VI

je me mis à prendre dea Pi­
lules Rouges qui avaient par­
faitement rétabli la aanté de

tlS.tfSi.4Set. 
ffcafl Wc Meet? 

Archibald sad і

ЧЯИЙК
5■ %

та fille malade. ~ Les gee-
MOULIN A VENDRE

la aafcriat *r -que ce remède était і 
et c’est à ses bons « 
je dois mon entier r 
ment.—Mme J. B. 
494, rue Amherst, 1

|- ’■ • : . >;
r f.Bonne rotary, - engin neef de 40 

pouces et bouiioire de 60 pouces, 
avec maison et étable et 20 arpents 
de terre. Sur un beau chemin, à 
un mile de 1* station du chemins 
de fer. Le moulin est situé Sur la 
Rivière Verte, une grosse 
bien boisée de bois, Chance excep­
tionnelle pour un prompt acheteur. 

Sàdieseerà 
Pins Michaud 

Edmundston N B.
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rivière
Les Pilules Boogai scat savants chez tons les marchanda de щ. 

des Nous les enrayons agari par la poste, àu Canada et eux Etste- 
Unis, sur réception dn prix, 6O0 une botte, 12.60 six bottes.

Toutes les lettres doivent être adressées : COMPAGNIE CHIMI­
QUE FRANCO-AMÉRICAINE, limitée, 274 rue St-Denis, MoatréaL ш

mCONSULTATIONS GRATUITES au N0 274 me St-Denia, Mon­
tréal, tous les jours, excepté las dimanches, de 9 heures du matin à 8 
heures du soir. Les femmes 'malades, qui ne peuvent! venir voir notre 
médecin, sont invitées à lui écrire.
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Avis aux Marchande
%

Pommes fraîches américaines
(en boite)

Raisin frais de Californie
Prunes fraîches de Californie
Poires fraîches de Californie
Ordres par la poste sollicitées

KELLY & COLGANPrix donnés 
sur demande

15 North Wharf, ST-JOHN, N. B.

vos poses
Poudre à développer. Pellicules ou Films

Albums. Botte à développer. Assortiment complet pour les 
л Amateurs

Liste de prix envoyé franco sur demande, aussi que Catalogue

AGRANDISSEMENT

Portraits au Crayon, Couleurs, Sépia

Votre commande par la malle sera l'objet de notre meilleure
attention

S. LAPORTE, Photographe,
EDMUNDSTON, N. B.
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CARTES D’AFFAlREb Attention aux-Fumeurs
et Marchands de 

Tabac !

ftonsieur Pipopin 
MillionnaireESt ■ ' '

Dr. OLIVIER J. CORMIER
— Chirurgien-Dentiste — 

à l’ancien bureau çtn Dr. Z. Vérins 
chez M. Joe. Gagné, prés de 

4І l’hôtel Royal
Edmundston, N. B

“Noel et ce qui 
fait plaisir”

щe; »
Quand l’obcae Justin Pipopin, 

valet de chambre de M. le cûmte 
de Fleuifontaine, apprit la mort de 
son frère, il pleura abondamment. 
Mais les mauvaises langues qui 
l’entouraient affirmèrent que ses 
pleurs étaient de Joie. Pourtant, 
avec un tact parfait, il donna sa 
démission à M. le comte et, sans 
hâte apparente, entra en jouissance 
du million que son frère lui léguait. 
Il ne changea ni ses moeurs qui 
étaient débonnaires, ni son manger 
qu’il aimait frugal,priais il loua un 
pavillon confortable dans Auteuil 
et se fit appeler Monsieur, gros 
comme le bras.

Il porta, six mois durant, com­
me la décence l’exige, le deuil de 
son frère, marchand de salaisons 
qui s-’était enrichi durant la guerre. 
Puis, le priutemps venu. M. Pipo­
pin comprit que sa fille Yvonne se 
devait d’apprendre les belles ma­
nières, de fréquenter le grand mon­
de et de préparer ainsi le brillant 
mariage auquel sa jeune fortune lui 
donnait droit.

Il paya donc à sa fille, en hom­
me qui comprend les choses, des 
professeurs de maintiens, de dic­
tion et de tango. Bile profita de ces 
multiples leçons et devint, au bout 
de l’année, fort savante en l’art de 
plaire au ,sa№. 
doute peu d’esprit, mais sa taille 
était cambrée, son minois joli, ses 
yeux rieurs. Il n’en faut pas da­
vantage, avec une dot d’un million 
par surcroît, pour se créer des re­
lations fort estimables.

Mlle Yvonne Pipopin se lia donc 
d’amitié avec Huguette Desgouvé, 
fille d’un riche sénateur qui avait 
un luxe exquis et de la race. Et, à 
quelque temps de là, M. Pipopin 
ne s’étonna nullement de recevoir, 
pour lui et sa fille, une invitation 
au bal que M... le sénateur donnait 
en son hôtel de l’avenue Kléber.

—Grand dienx ! se dit-il, je vais 
dpnc tâter du grand monde, et non 
plus comme serviteur mais en qua­
lité d’homme d’importance. Cette 
pensée me chatoulle agréablement. 
Elle me prouve que Dieu, dans sa 
jestice, fait tourner comme il con­

sulte à la quatrième page

> our avoir du ben tabac cana­
dien garanti naturel, en feuilles ou 
hachât, torquettes etc, adressez 
vous à

LA CIE DE TABAC MONT­
CALM

Négociants en gros et détail 
JOLIBTTB QUE.

Nous vendons au plus bas prix 
du marché, et aurons quand même 
la meilleure qualité. Demandez no­
tre liste de prix. Toute commande 
par malle recevra notre meilleure 
attention, qu’elle qu’en soit la 
quantité. Ne retardez pas, écrivez 
dès maintenant,

Espérant vous lire par le retour 
du courrier.

Nous sommes, Vos dévoués, .
LA CIE DE TABAC MONT­

CALM

Ai. m
m

Dr. E. R. KAY
Chirurgien-Dentiste Un beau set de 

chambre en Gutn 
Wood, Walnut, Ma­
hogany ou Old Ivory 

Un Chesterfield Set est pratique pour un salon 
Un set de salle à manger

ВGradué de Philadelphie 
Bureau dans le Nouveau Bloc David 

Toutes sortes d’ouvrage dentaire 
promptement exécuté.

Téléphone No 81 
N. B

||і
Un magasin surchauffe
Un courant d’air froid

Le monsieur ou la demoiselle qui 
est derrière le comptoir, court 
constamment le dangerdecontrac­
ter un rhume. Un magasin snr- 

- çhauffé èt les courants d’air froid 
! que font les portes qui s’ouvrent :
■ telles sont les causes des rhumes.

&
л ‘-ÎS

Edmundston, : ;

Fred L. HEBERT, D.D.8.
Chirurgien- Dentiste 

Gradué (le l’Université de Montréal 
Bureau voisin de l’édifice J. David 

Edmundston,

CHENE ou WALNUT 
Un set de vaisselle PATRICIA MADRAS

Une belle lampe ^ 
électrique pour ca­
deaux de Noël.

Nous avons enfin -ff, 
de tout ce que vous ;.j 
désirez.

Venez nous faire 
une visite.
J, F. RICE & SONS, EdmundsionN.B.

LE SHARP’S 
BALSAM

N. В.
Casier petal >S" Tél. 28-4

MAX; D. CORMIER
A.

Avocat, Notaire Publie
Edmundston,

8 ҐГ-ou le marrubc et la graine d'anla
—qui est uu préservatif de la san­
té de ceux qui travaillent à l’inté­
rieur—est le meilleur remède qui 
soit pour .ceux qui vivent dans de 
telles conditions.
Il remédie presque instantané­
ment aux rhumes qui commencent 
et apporte un soulagement rapide 
et très heureux à ceux qui sont 
parvenus à l’état chronique. Puis 
il finit par les faire disparaître 
également.
Le remède contre les rhumes, en 
vogue depuis 70 ans. Dans toutes 
les pharmacies et les magasins gé­
néraux, 25 cents.

The Canadian

ROBOL /N. B
Tél. 46Casier Postal

A M. 8ORMANY, M. D. (TABLETTES)

Nettoie rinteadn peu mu» et 
combat la

tes Médecin-Chirurgien
N. £Edmuhdston,

.5^CANADA HOTEL
MICHEL GAGNON, PROP.

Anderson Siding, N. B

5#

VOULEZ-VOUS VOUS SENTIR BIEN TCONSTIPATIONALFRBDROY.B. A.So.
Ingénieur Civil

78 Notre-Dame Est Edmundston, 
Montréal.

Prenez une NR ce soir
Drug Company Limited 

ST. JOHN, N. B.Cause de maux de tête, mau­
vaise digestion, manque d’ap­
pétit, torpeur du foie, etc.

IMPLEMENT ET VOYEZ combien топа топа sentirez mieux WW 
congestion, de mal de U te, de fatigue, de je ne sala pas ce que faі 

sentirez bien.

ESSAYEZ 8Г 
tu sensation deCet 

- -, rue — voua vous------------------- ,
і Л cause de votre malaise est que votre organisme est conges- 
Li tionné d’impuretés que vos organes digestifs et éliminatoires

N. Bî
AVIS-!

Café Tom Kee
Dans le soubassement de la" bâ­

tisse de Maxime Hébert, rue St- 
François.

CUISINE EXCELLENTE 
REPAS A TOUTES HEURES.

Je désire annoncer an public que 
je viens d’ouvrir nne cour à bois' de 
chauffage près de la gare du Témis- 
couata. Je pourrai remplir tontes 
les commandes reçues, soit par télé 
phone on par lettre. S'adresser à 
B. M. Clavette, Edmundston,N.B. 
44 6 m. p.

surpenés ne peuvent se débarrasser. Les pilules, huiles, 
sels, le calomel et les laxatifs ordinaires, les cathartique* 
et les purgatifs font fonctionner de force le foie et les 
Intestins. Nature’s Remedy (Tablettes NR) agissent sur 
l’estomac, le foie, les intestins et même les reins, ne leg 
forcent pas, maie tonifient et renforcissent ces O ~“ 
Le résu Lut est un soulagement prompt, réel et 
ner.t. Faitce-en l’essai. Le Nature’s Remedy agira ra­
pidement, entièrement, mais d’une manière si douce et si 
gentille, que vous croirez que c’est la nature elle-meme 

est venue à la rescousse et qui accomplit le travaiL
Et alors, quel soulagement t 
Vous serez surpris de voir combien vous vous 

mieux, gai et mieux sous tous les rapports. 
fou lirez habituellement de constipation ou 
pation opiniâtre, prenez une tablette NR

K* vente partout *
pour fl ». Envoy* pur I* emDe «ai 

le COMPAGNIE CHIMIQUE PRANOO- 
AMÊR1CAINE ШаЛ*+ SM. m

J Elle avait sans

es Nous avoua à vendre à nos bu­
reaux “L’Histoire du Madawaska’ ’ 
par l'abbé Thomas Albert. C'est 
un livre très intéressant qui devrait 
être dans toutes les familles. Prix 
|3.5o.

Tél. 14-21

I I
alors vous n’aurez | 

ndre de remè-

Cultivateurs lisezTom Kee Cafe de consti- 
irs

“Le Madaw%ka”-
t023.

plus à pre 
des tous les jours. Après 
cela une tablettn NR de 
temps à autre suffira 
pour garder votre orga­
nisme en bonne condition

' bonne santé.

In bawmènt of Maxime Hébert» 
Property, St-Francis St.
FIRST CLASS LÜNCH ROOMS 

MEALS AT ALL HOURS

M. ALBERT LAUZE 
72, rue Cabot, Lowell, Mass.,

souffrant de rhumatisme et de maux 
de reins, se guérit en prenant les

r1 Жіг
Щгі

esА”. Achetez-en uns 
boite de 25

Ail The 
і World’s 

. Best , 

iMusicZ

tV,__ „uièyOr—
vendues, garanties et 

recommandées par votre pharmacien
J

o

PILULES MOROr. № h

4 t

pour les Hommes.

Un médecin l'avait auparavant traité 
Inutilement
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Confort avec Economie
La Nouvelle Auto Canadienne
Z-хЕТГЕ Overland est construite 
1. dans ses moindres détails pour 

assurer du confort dans la di-

11-
■ ï
et

.vs*
d. ON

AMBEROL
RECORDS

Yt -v
Dans chaque détail de son équipe­

ment depuis la Démarreur et l'EcIal- 
Electrique jusqu’au Compteur, 

l’Overland est de haute qualité et
U ragelé rection, une pesanteur peu forte et de 

l'économie.
Les Ressorts Triplex combinent 

d'une manière remarquable, les éco­
nomies de la pesanteur légère avec le 
hue de la conduite autrefois possi­
bles seulement dans une auto pe­
sante et à long empattement

lie complète.
La grande manufacture canadien­

ne et le service d'organisation qui 
supportent l’Overland sont les gros 
facteurs de succès de cette nouvelle 
auto pour un Canada nouveau.

Owners of Edison’, Amberola Pho­
nographe have at their command 
all the world’s greatest music, 
produced by the greatest living 
artiyfcron Amberol Records. Every 
month, new records are issued, in­
cluding the very latest popular 
songs and dance nits' Every Am- 
berola owner should have 
lowing favorite selections:

Hswniisa Smiles, by Waikiki Hawaiian Ore^es-

k
k
k
w

*• 1C. ALBERT LAUZE

Je crois à l’efficacité «lea FSlulca Moro qui moot guéri de 
«krone et de rhumatisme dont je eouffraie depuis 

trois mois. Un médecin m'avait traité, maie les donleum 
pas quand un bon ami, qui me visitait et qui 

s’apitoyait sur mon cas, me conaeük les Pilules Moro. Cnt 
lâ k plus grand service qu’il m’ait tendu et je n’oaUmi 
jamais ee succès obtenu par ko Pilules Moro M. Alrot 
Lauxé. 72, rue Cabot, Losâdl, Мато

HOMMES MALADES; écrive! і la Compagnie 
qui voua indiquera les moyens de refaire vos forma siée weoawnr 
votre santé. Demandes un blanc de traitement qui 

les détails voulus.
Les Pilules Moro sont en vente ches tous Isa 

des. Blés sont aussi envoyées par la porta, su Canada «taux 
Unis, sur réception du prix, 60o une botta; *2.50 six botta».

Toutes leeiettree doivent être adressées : COMPAGNIE MEDI- 
ПАТД НОВО, 278, rue St-Denis, Montréal
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TONIGHT-
Tomorrow Alright

Get а 25е Box
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Journal Hebdomadaire :-: EDMUNDSTON, N. B.
Edmumiston St-André. N. B.

. #Rapport poor Novembre 
Assiduité Parfaite 

Régine Morin, Edouard Miller. 
Grade X.—Marion-Grafton 67. 
Grande IX, — Donald Matheson 

59, Martin Hall 58, Beth Rideout 
56, Jeanne Pelletier 54, Geraldine 
Bérubé 51.

Grade NIH.— Régine Morin 61, 
Edward Miller 67.

Examens de Novembre 
.u: Département Avancé
і - Grade VIL — Emma Dubé 69,
Marie Levesque 68, Emma Defo­
rest 65.

Grade VL—Lydia Martin 66, Lé­
vite Laforge 64, Adolphe Cormier
6І

Grade V. — Lizzie Marquis 67,
Amélie Rioux 66, Hardie Poitras 
68, Agathe Cormier 60, Yvonne 
Rioux 59, Albert Poitras 48.

Grade IV. — Almida Page 64,
Yvonne Laforge 66, Arthur Lafor­
ge 53, Claudine Dubé 60, Stella 
Rioux 48, Marie Maserolle 45, Fran­
ces Desjardins 44.

Grade HL — Rose Turcotte 76,
Irène Laforge 76, Jeanne Levesque 
75, Agathe Levesque 71, Philippe 
Bérubé 69, Gérard Dubé 68, Ar­
mand Cormier 66, Ida Poitras 61,
Arsène Poitras 57, Agnès Rioux 63 
Angélique Desroeiers 42.

Assiduité Parfaite
Agathe Levesque, Almida Page,

Amélia Rioux Angélique Desrosiers 
Emma Deforest, Irène Laforge, Liz­
zie Marquis, Lydia Martin, Marie 
Levesque, Marthe Poitras, Yvonne 
Rioux.

Nombre d’élèves 31, moyenne 27.
I M Martin, Inst 

Département Primaire
Grade II.— Valmore Bérubé 90,

André Laplante 89, Ida Marquis 88 
Charles Ooellet 82, Cécile Cormier 
72, Lina Laforge 67, Olympe Poi- a 
tras 65, Alfred Laforge 66, Benoit 
Poitras 64, Frank Poitras 60, Eloi 
Dubé 59^ Emilie Levesque 65, Al- 

bénie Poitras 45, Alma Levesque 89
Grade I (a)—Pins Page 84, Wil 

lard Poitras 82, Claude Levesque 80 <
Philomène Desrosiers 77, Hector 4 
Poitras 67, Robert Levesque 66, < 1 
Alice Poitras 64, Cécile Laplante 60 ( S 
Adolphe Cyr 60, Gertrude Poitras Ф 
49, Noé Poitras 87, Noël Page 37, ”

Alban Poitras 25.
Grade I (b)—Alma Dubé 92, Ali- —

ne Levesque 89, Louise Miehand _ _______
Й4, Aurèle Laforge 80, Esther Beau- St J ttCdÜeS.N.B. 
îeu 77, Lauré Beaulieu 75, Lilly *

Poitras 72, Armand Poitras 40, Ar­
mand Michaud 89.

Grade L (c) — Pierre Rioux 89,
Armand Marquis 70, Berthe Poi­
tras 62, Amédée Poitras 60, Aurore 
Turcotte 44, Ubald Poitras 44, Al­
bert Cyr 40, Simon Poitras 40, Lu­
cie Poitras 34, Emile Laplante 80.

Assiduité Parfaite
Aline Levesque, Alma Dubé, Cé­

cile Cormier, Cécile Laplante, Bme- 
lie Levesque, Gertrude Poitras, Ida 
Marquis, Lilly Poitras, Lina Lafor­
ge, Olympe Poitras, Philomène Des­
rosiers, Amédée Poitras, Aurèle La­
forge, Emile Laplante, Noe Poitras 
Willard Poitras, Vilmoie Bérubé,

R. Cormier, Inst

TARIF D’ABONNEMENTS - » Payable strictement d’avance
ETRANGER Clnb Gramophone de Noel > І

tCANADA
luOsn, 

Six mois,
$r.oo Un sa,

• • Soe Six mois,

TARIF DES ANNONCES

$*•50
Pour Cinquante Membres Seulement0.75

D’ici à Noël nous don­
nerons toutes les chan­
ces voulues à nos clients 
dans tout le comté de se 
joindre à notre club. Le 
but de ce dub est de 
faire plaisir à tous. Pour 
cela nous sommes prêts 
à faire tout notre possi­
ble.

H faut de la musique 
pour accomplir ce but et 
vous pouvez l’avoir Men 
facilement.

Cinq piastres 
gramophone chez vous 
et vous faites partie du 

„ club ; et vous donne le 
temps que vous voulez pour payer la balance.

Un service numéro un ; notre stock est complet 
et nous promettons livraison de suite.

Tous les records fran­
çais : accordéon et de vio­
lon, que vous voulez nous 
les avons.

annonces légales, première insertion, la ligne
•• 11 par insertion subséquente, la ligne...........

Annonces, (A vendre on à loner) ne dépassant pu io lignes

.................................... ................... 15 cto
.................... ........... .. cto
, 1ère insertion.. 50 cto 

pu insertion subséquente. ...s$cto
Avis de naissances, mariages et décès.......................................................................... as cto
Ces derniers publiés gratuitement pou les abonnés 
Petites annonces, offre et demandes d’emploi, perdu, trouvé, etc.

t

LaCieA*
■ ■"* pr A. C. Kelley, IL A.

Tableau d’Honneur 
Grade VII — Julie-Anne Lève» 

que 83, Florence Dupuis 78, Jean 
Miller 78, Anaïa Cyr 68, Kenneth 
Matheson 67, Cécile Daigle 66, Sam 
Poitras 58, Ned Poitras 67, Ronald 
Rideoue 68, Rnley Harris 62.

Grade VL—Daria Miller 85, Do­
ra'hy Hall 78, Marie-Jeanne Bou­
chard 68, Réné Fournier 62.

Assiduité Parfaite 
Anals Cyr, Cécile Daigle, Hilda 
Sarpent, Kenneth Matheson, Geor­
ges Lapointe, Jolie Anne Levesque 
Rnley Harris, Marie-Jeanne Bou­
chard, Jean Miller, Willard Day­
ton, Canlwell Armstrong.

Régine Martin, Inst 
Points conservés sut 100 

Albert Viel 92, Etiennette Ga­
gnon 86, Olive Martin 79, James 
Plourde 86, Laura Levesque 74, 
Emile Verret 73, Lina Dubé 78, 
Frank Albert 72, Germaine Gagnon 
68, Estelle Boucher 66, WilUe La- 
gacé 64, Isabelle Francœur 60, Ar­
mand Proulx 60, Siméon Morin 62, 
Claudia Cyr 50, Enoïl Ducas 41, 
Samuel Pelletier 36, Albert Cha- 
rest 25.

Absente : Lilianne Levesque, Phi­
lippe Levasseur, Claude Bérubé, 
Michel Martin.

n ■ ■ j
psrcheqne insertion.... sscts 

Tarif spécial pour annonces à long terme.
:

14isOA-rr . .
rien, mon guillard ? Il me manque­
rait plus que ça ! Je vous flanque à 
la porte, comprenez-vous, et tout 
de suite I

L'ancien valet de chambre de M. 
de Fdeurfontaine resta digne 
l’avalanche, et une telle attitude 
mit le maître d’hôtel au comble de 
la fureur :

—Voyez cette insolence I Mais 
partez donc, va-nu-pieds, sans-le- 
sous !

t
flonsieur Pipopin 

Millionnaire
ьЮ

peu * CS
faits- Le 
àluièut 
où il avi 
sur la té 
l’avait à

■ülSuite de la troisième page 
vient la roue de la fortune" ,

Il prit un habit de drap fin, un 
haut de forme, des gants jaunes ; 
mais il eut beau s’embellir, l’ancien 
valet de M. de Fleurfontaine per­
çait sous le nouveau riche, et il res­
tait Pipoqin comme avant. Sans 
doute en eut-il vaguement constan­
ce car, dans l'auto qui les emportait 
il sentit brusquement toute sa joie 
s’évanouir:

—Je crains de m’embêter là-bas, j champ ce grossier maître d’hôtel.
N'avait-il pas, dans son porte-feuil­
le, sa carte d’invitation écrite de la 
main même de M. Desgouvé ? Mais; 
sagement, il pensa qu’un scandale 
pourrait éclater, qu'Yvonne n'était 
pas loin, que l’honorable sénateur 
le trouverait infiniment ridicule, et 

, que tout l’avenir de sa élle serait 
compromis. Aussi courba-t-il les 
épaules, et pol'ment, comme s'il 
eut parlé à M. le comte de Fleur- 
fontaine :

NUS

entre U» mai» і 
sembler :
U

aucun br 
cement d 

La nui 
une belle

;

-!
Sans-le-sous ! Cette injure fut 

sensible à M. Pipopin. Son sang ne 
fit qu’un saut jusqu’à nu visage, 
et il eut l’idée de confondre sur-le-

tre C
gra esI manda é 
maint » 
sentinelle 

R*ert 
couverdit-il à sa fille. Ш le

traverserA l’hôtel be M. le sénateur, on 
est reçut en grande pompe. Le bal 
commençait. La gracieuse Yvonne 
fut emporter dans un glissement de 
fox-trot et M. Pipopin resta seul, 
alors que tout le monde autour de 
lui paraissait se connaître, souriait 
papotait, et montrait les marques 
extérieures d’un grand plaisir. Pen­
dant quelques instants, il s'efforça 
de regarder le tournoiement des 
couples ; puis, la tête rompue par 
le bruit de l’orchestre, l’àme rem­
plie d’uue vague inquiétude, il se 
dirigearvers le buffet, mangea quel­
ques gâteaux qu’il trouva délecta­
bles, mais brusquement s’arrêta. Il 
lui semblait qu'on remarquait sa 
gourmandise. Devant lui, le gar­
çon qui lui ressemblait comme un 
frère plus jeune, le regardait, crut- 
il, d’un oeil narquois.

Il m'a peut-être rencontré cher 
M. le comte, pensa Pipopin.

Et lentement, maladroitement, 
comme accablé, il retourna vers le 
bal. Tous les regards lui semblaient 
moqueurs, tous les éclats de rite le 
faisaient tressaillir. En tortillant ses 
gants, il traversa les salons, cher­
cha un coin obscur où il pourrait 
se cacher et se dirigea comme d’ins­
tinct vers l’office. Quelques pal­
miers en dissimulaient l’entrée, et 
Pipopin allait s'asseoir près de l’un 
d’eux quand un tonnerre éclata 
dans ses oreilles :

—Que faites-vous là ?... Ouste, 
gros lourdaud, emportez cette pile 
d'assiettes, et vivement !

Il leva la tête : c'était le maître 
d’hôtel qui tendait vers lui un vi­
sage irrité et deux bras chargés de 
vaisselle.

Pipopin comprit la méprise et sa

C£>,

Enfin nous avons tout 
ce qu'il faut pour donner 
entière satisfaction.

yr

N'oubliez pae et 
Ф venez le plutôt pos- 
\ » eib/e chez

tant de h 
Bientôt 

le ohemit

Г.ЗІЇm » "a:
mains de

e
4)

It

Il résol 
le tout. 

Eta et 
Au bot

—C’est bien ! c’est bien ! Je pars 
• ■ . C'est entendu.

Ler doigts gourds et la tète pen­
chée, il suivit nu couloir, descen­
dit l’escalier de service, remonta 
par l’ascenseur et revint dans les 
salons étincelants où dansait 
jeunesse heureuse. Il prit un siège, 
sans bruit et plus inquiet que ja­
mais.

Où donc était sa place ? Ni au 
salon ni à l’office ? Alois, pour la 
première fois, M. Pipopin, million­
naire, se sentit un malheureux 
pauvre homme.

Assiduité Parfaite 
Grade IV,—Benoît Collin, Karl 

Johnson, Marie Lenêque, Pranis 
Mullen, Lily Poitras, Georoe Prin. 
divide.

L
J. F. RICE & SONS une 

des tais 
la poste i 
Persienne 

Le fan 
Un pas u 
la porte :

EDMUNDSTON, N. B. \
une

I Mention Honorable 
Bertha Babin, Marie Lenêque, 

Emely Martin, Frank Johnson, I». 
nie Mullen, Benoît Collin, Evelyn 
MacDonald, Hubert Thériault, Karl j- 
Johnson, Irène Magoon, Henri Bel- 
lefleur. .

—Qui і 
«oui bas 
en fronça 
sent wall 

Robert 
de Nulaf

pond-t-il 
—Entr 
Dès qu 

verte jus 
passage, 
sur lui. L 
dans une 
de propre 

Il y as 
ges, le а 
cinquante 
une jeune 
mari se b

m de dHHfüièè

Ou raconte qu’un brave type 
absolument ignorant des choses de 

, la religion catholique s'était tttiW- 
vé per hasard dans une égUse où 
le prédicateur était 4 parier de la 

de Notro-Sdguaur.
Mes bien chéri frères, dit-il, ce 

sont les juifs qui ont crucifié Jésus 
lui ont enfoncée des ‘U**—f dene Me 
prods et dsn. le, mains, l’ont eou- 
«mué d'épines, etc.

Bu entendent tout etiâ
Nous apprenons que notre popu- homme ee trouva indigné et ptù- 

laire commerçant de bois, M Phi- mis de donner une bonne fessée en 
léas Mornault, a fût l’acquisition prochain juif qu’il 
de In manufacture de feu Léonide Le lendemain ü eut 
Gagné à Edmundston. C’est une et tombent à bras raccourci sur an 
heureuse idée et noos souhaitons à malheureux juif il le nslnwas «et* 
M. MomeauU tout le suçote qu'il "Mement
mérite. —Par Abraham, mon anti qu'eet-

ce que je vous ai fait pour que voue 
Nona regrettons d'apprendre que ше traitiez ainsi ? 

le Rév. F. Babin eau, malade chez 
son frère lé Rév. curé de St Jac­
ques, ne prends pas beaucoup de 
mieux.

Lu picote est arrivée dans U pa­
roisse. Elle noos a été colportée 
sans doute posûble, de In province 
de Québec. Ceux des nôtres qui ont 
en le malheur d’être atteint de 
cette maladie, l’hiver dernier, —et 
ils sont nombreux—savent combien 
elle est contagieuse, dégoûtante et 
écœurante. On ne saurait done pren­
dre trop de précautions

K
« I. B. Ruet, Inst

Tableau d’Honneut 
Grade III — Cécile Martin 97.1, 

Margaret McDonûd 97.1, Susée 
Lagassé 96, Aurore Boucher 93.2, 
Guilfred Michaud 901, Marthe La­
gassé 89 2, Alma Babin 89.1, Antoi­
ne Levesque 89, Armand Aubut f 8.2 
Rodolphe Clavette 88, Henri Cla­
vette 87.2, Guida Poitras 871, Jean­
ne Guimont 871, Michel Lajoie 86.2 
Lionel Lajoie 86.1, Acqnilina Mi­
gneault 86, Lés Maillon 84.1, An­
tonio Gauthier 83.1, Mattie Leves­
que 83.1, George Charron 82, Hat­
tie Dubé 79.1, Blanche Migneault 
79, Albert Plourde 76.1, Marie Le­
vasseur 67. Réné Plourde 61. 

Assiduité Parfaite 
Aurore Boucher, Blanche Mi­

gneault, Armand Aubut, Antonio 
Ganthier, Guida Poitras.

Evéline J. Landry, Inet 
Assiduité Parfaite 

Grade IL — Aurelie A rien vault, 
Mary Boucher, Helena Cyr, Mary 
Sherwood, Yvonne Lajoie, Edna 
Miller, Evelyn Cyr, Dayton Ham­
mond, Morel Obnt, Alma Borné 
Claude Gagnon.

Tableau d’Honneur 
Elsie Johnson, Alpbonsine Lajoie 

Ina Leaman, Stella Bonsens, Herby 
Johnson, Louis Charron, Bina Hot 
eh iaon, Madeline Smith.

André LAMANDE
Le Nationaliste.

$1,000.00 à gagner
Considérant le noble but que 

poursuit le CERCLE CATHOLI­
QUE DES VOYAGEURS DE 
COMMERCE, de Sherbrooke, les 
autorités civiles ont permis à ce 
Cercle de râfler $1000.00 en or ; et 
peur assurer tous ceux qui vou- 
draient bien encourager cette œu­
vre naissante, que tout sera fait 
correctement, nous dirons de suite 
que c’est sous ie distingué patrona­
ge de Sa Grandeur Mgr LaBocque, 
que cette râfle procède. Le tirage 

lieu dans quelques semaines 
et les billets s’enlèvent rapidement 
au prix de $1.00 l’unité, ou 6 bil­
lets pour $5.00.

Tous ceux qui ont à cœur l'œu­
vre entreprise par le CERCLE CA­
THOLIQUE DES VOYAGEURS 
DE COMMERCE, de Sherbrooke 
devraient s’efforcer d’acheter et de 
vendre autant de billets qu’ils pour 
root le faire.

La date du tirage sera annoncée 
plus tard, de même que le nom du 
gagnant sera publié en temps et 
lieu.

Pour le moment, il nous faut 
vendre des billets de râfle à $1.00 
l’unité, ou 6 billets pour $6.00, et 
nous avons besoin de votre concoure.

Envoyez votre argent par man­
dat poste ou lettre enregistrée, ai 
possible ; et noue vous retournerons 
vos billets immédiatement & 
un timbre pour réponse.

Merci pour votre généreux 
conta. 7| .

LE CERCLE CATHOLIQUE 
DES VOYAGEURS DE COM 
MMCE, DE SHERBROOKE,

Par P. B BELANGER, Prés.
*07 London St 

Sherbrooke, P, Q

Pap-Sag
aura\ figure s’épanouit. Le moyen s'of­

frait enfin de passer inaperçu et
—C«nmat ? C’eut vous autres 

qui avez fût tant de nml A un ir- 
mé Jésus et bien sttrappe encore 
et il fessait de plus en plus fart 

-Mû.monsieur, il y a presque 
deux mille si • de cela.

—Pas de différence, j’û su es 
rien qu'hier noir ! I I

td’activer le cours des minutes 
telles !

—J’y vais ! j'y vais 1... Vous fâ­
chez pas, dit-il.

Il saisit le fragile échafaudage 
avec dextérité et s’employa de son 
mieux à des fonctions qui lui 
étaient jadis familières. Il y mon­
tra de l’ûsance et y trouva l’occa­
sion d’une souriante méditation.

—Bien sûr qu’anjourd’hui fl n’y 
a pas mon pareil dans tout Paris I 
Je suis millionnaire, l’on m’invite 
avec ma fille chez le plus noble sé­
nateur de notre époque, et me voi­
ci portant une pile d’assiettes I...

Ainsi philosophant, il oublia de 
regarder devant lui, heurta une 
chaise et les assiettes, en ribambelle
et avec fracas, croulèrent sur le par­
quet. Le maître d’hôtel bondit;

—Maladroit ! C’est stupide I 
Gros lourdaud 1 Je vous en donne­
rai de l’argent, moi ce soir !

La réplique de Pipopin fut du 
genre héroïque :

—Mûs, monsieur, je ne vous de­
mande rien.

Le maître d’hôtel mit Ira 
sur les hanches.

—Ah ! vous ne me demandez

mor-
(TABLETTES)

CONTRE LA іDYSPEPSIE Le Docteur A. M. Sormany était 
en visite professionnelle id, nu 
commencement de la semaine.

Messieurs J. R Michaud, Magis­
trat de Police de la ville a’Edmffndt- 
ton et Aurèle Bérubé ex-inspecteur 
de licences, faisaient une courte vi­
site au Presbytère de St-Jacques. 
dimanche dernier.

* . Aucune dea maladies de

: A VENDRE
Un joli -Bungafa" est à vmdroà 

ftftnifitiint trohii—A 
et une dwtihred, 

beinPon, plus amples - 
s’adresser à M. W. A. 
la rue St-Fnnçofa à B

î

шш
H
ni
*: Vertige.

rupee qui fatigue, 
deux PAP-SAG

*tb- uMThadée Morneault, agent d’An- 
en rances, de Van Baron, Me., était M , . 
en visite dies see patents, IL Eloi 
Mornault, mardi

Martin Hall, Inst.
Assiduité Perlai te 

Grade L—Jeanne Gosselin, Hé­
lène Gosselin, Edna Oemeron, Rite 
Rossignol, Loraine Miehand, Mar­
tine Hébert, Blanche Dubé, Ralph 
Harris, Patrick Rossignol, Lucien 
St-Onge, Joseph Levasseur.

Tableau d’Honneut 
Onde L—Jeanne Grondin, Hé­

lène Gosselin, Inez McDermet, La­
mine Miehand, Blanche Dubé, Rita 
Rossignol, Edna Cameron, Catheri­
ne McDermet, Martine Hébert, Io- 
lande Bndette, Alice Murphy, WM- 
lie Sherwood, Bornéo Marquis, Lu-

"Шт it
в-Ï

«■ m

І |ю%- 4
Une table de Poil, eu très banne

une mû*,* h**- 
«m* q uejep.

A K
Le rapport annuel de la Soejété 

d’Agrieulturo de 8t-Jacques accu- 
se une balance en mains de $76.00. 
L’an desnier cette même société 
avait un déêdt de $69:00. On dit 
que cette prwqûrit 
est dùe 4 l’initiative

K, Lévite F

st.7 v.p «hes «ses ksi m
M'con­ tl■ A

*і ..." 
r~ ■ •

tienSLOnge, Marcel Lapointe, Pa- 
trick Rossignol, Joseph Levassent 
Patridr Couturier, Alphonse Cou­
turier.

F:w і m
-lelE. Coté, InetE-
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